
REPAIRE René 

Né le 20 novembre 1883 à Louvignies-Quesnoy (Nord), fils d’Edmond REPAIRE et Zénaïde LEMAIRE. 

 

Marié à Thiant (Nord) le 04.07.1908 avec Céline THIBAUT. 

Parents de deux enfants nés à Lambersart : René Edouard, né le 08.08.1910 et Yvonne Germaine, née le 

23.02.1914 

 

Recrutement d’Avesnes (Nord), classe 1903, matricule n° 148. 

Garçon épicier. 

 

Incorporé à la 1
ère

 Section de Commis et Ouvriers (S.C.O.A.) le 16 novembre 1904, elle dépend du 1
er

 Corps 

d’Armée basé à Lille. 

Les S.C.O.A. (Section des Commis et Ouvriers d’Administration Militaire) font partie de l’Administration 

de l’Armée. On y trouve des bouchers, des bouchers, des ouvriers qualifiés, etc. 

 

Caporal le 15 avril 1906 

Sergent le 1
er

 septembre 1906 

 

Rengagé le 24 juin 1907 pour 25 mois. 

Rengagé pour 5 ans le 30 juillet 1909 

 

Passé à la 8
ème

 Section de Commis et Ouvriers le 1
er

 

octobre 1916, raccroché au 8
e
 Corps d’Armée de Bourges. 

 

Apte à faire campagne, décision de la Commission de 

Réforme de Bar-le-Duc du 23.10.1917. En conséquence, 

il passe au 71
ème

 Régiment d’Infanterie le 18 novembre 

1917. Sergent, on a besoin de lui pour encadrer les poilus 

et les mener au combat. 

 

Passé au 41
ème

 Régiment d’Infanterie le 27 janvier 1918 

Pour connaître le parcours du 41
e
 R.I., voir ses Journaux 

des Marches et Opérations (J.M.O.) disponible sur le site 

« Mémoire des Hommes ». Voir aussi son Historique, 

sachant que c’est un récit destiné à glorifier le régiment. 

 

Vient le printemps 1918, les Allemands lance une grande 

offensive pour l’emporter. Pour la région de l’Aisne, les 

historiens parlent de la « 3
e
 Bataille de l’Aisne. ». 

 

Le 41e R.I. arrive et débarque le 29.05.1918, après une 

période de formation et de repos, à Longpont (Aisne) 

canton de Villers-Cotterêts. Il doit occuper Villemontoire 

et à Charantigny. En cours de route le Général 

commandant la Disision informe le Colonel du 41
e
 R.I. 

que l’ennemi a déjà Villemontoire et Charantigny et que 

les éléments de la 1
e
 D.I., épuisés par trois jours de 

marche et de luttes, tiennent faiblement la ligne de front. Les hommes du 41
e
 doivent immédiatement monter 

en 1
ère

 ligne, c’est fait à 17 heures. Les Allemands ne restent pas inactifs.
1
 

 

                                                
1 J.M.O. du 41e R.I. pour ce chapitre et les 2 qui suivent. 

 
René REPAIRE au centre, 

Fernand à gauche, Alfred à droite. 



Le 30, les combats sont permanents, les artilleries sont actives. L’ennemi tente de s’infiltre en différents 

endroits du front. Les pertes du jour sont pour les officiers : 1 tué, 2 blessés, 3 disparus, pour les hommes : 1 

tué  60 blessés.  

 

Le matin du 31, les poilus subissent de violents bombardements. L’après-midi l’ennemi progresse malgré la 

résistance acharnée du 47
e
 et des régiments voisins. Impossible de faire un résumé des actions de ce jour, 

tant il y en a. Le bilan humain est catastrophique, les officiers perdent 1 tué, 3 blessés, 10 disparus, la troupe 

perd 1 tué, 132 blessés, 1050 disparus. Le 41
e
 R.I. vient de perdre 1/3 de son effectif. 

 

C’est ce jour là,  31 mai 1918, que René REPAIRE est porté disparu au combat de Vierzy (Aisne). Sa date 

de disparition a été confirmée par Jugement du Tribunal  de Lille le 14.11.1920. 

« Mort pour la France » 

 

 
Le champ de bataille entre Vierzy, Villemontoire et Carantigny (J.M.O. du 41e R.I. 

En rouge la ligne de fronts avec les positions des tranchées allemandes. 

En noir différentes positions des Compagnies du 41e, selon les jours 

Pour connaître le détail de ce qui s’est passé au 41
e
 R.I., à partir de 29 mai et pendant encore de nombreuses 

semaines, il faut se reporter aux Journaux des Marches et Opérations du Régiment. Ils sont consultables sur 

le site « Mémoire des Hommes. 

On peut aussi lire l’Historique de 41
e
 R.I., au récit édulcoré. 

 

 
Monument aux Morts de Thiant (Nord) 



 
Site « Mémoire des Hommes » 

(Morts pour la France de la Première Guerre mondiale) 

 

 
Nota : Sure la photo des 3 frères : Fernand (debout) né le 27.11.1886, René au centre et Alfred (assis) né le 26.04.1890 

Alfred est le père de René Repaire né le 12.07.1920 lequel a reçu son prénom en hommage à son oncle. 

 

 

 

Francine CROMBEZ (AGFH n° 597) 


